
 
 
 

- Excellences, Messieurs les Consuls, 

- Monsieur le Président des ivoiriens de Belgique et 

de Luxembourg, 

- Messieurs les représentants des partis politiques, 

- Mes chers collaborateurs, 

- Mesdames et Messieurs, 

- Chers compatriotes, 

 
Permettez-moi tout d’abord d’exprimer ma profonde gratitude à 
leurs excellences Messieurs les consuls Joseph VAN HOOF 
d’Anvers, Rudy COLLE de Gand, Jean-Paul SCHOENAERTS de 
Liège et Chrescht KLEIN de Luxembourg, pour l’amitié qu’ils 
nous font en prenant part à cette cérémonie malgré leur 
calendrier que je sais très chargé en cette période de l’année. 
 
 

Mesdames et Messieurs, 

 
C’est un réel plaisir pour moi ainsi que pour les membres du 
personnel de l’Ambassade de rencontrer la communauté des 
ivoiriennes et des ivoiriens de Belgique et du Luxembourg, et 
de leur exprimer estime, sympathie, et sentiments fraternels. 

 
La cérémonie de ce jour, comme son objet l’indique, aurait dû 
se tenir dans les premières semaines du mois de janvier 
n’eussent été des engagements auxquels je ne pouvais me 
dérober et qui m’ont retenue plus longtemps que prévu en Côte 
d’Ivoire. Je voudrais donc vous présenter nos excuses pour les 
désagréments que cette nouvelle programmation a pu causer. 
 



Mes chers compatriotes, 
 
Si j’ai tant tenu à cette cérémonie c’est pour le plaisir vous 
rencontrer, comme je l’ai dit tantôt, mais aussi de vous 
entretenir de la situation dans notre pays, de nos relations avec 
nos partenaires de notre circonscription diplomatique et de la 
contribution que nous pouvons apporter au renforcement de 
ces relations. 
 
Mesdames et Messieurs, Chers compatriotes, 
 
Je disais tantôt que j’ai séjourné dans notre pays où l’actualité 
politique, comme vous êtes sans l’ignorer, a été marquée, il y a 
quelques semaines, par des soubresauts dans la conduite du 
processus de paix. Ces soubresauts sont inhérents à tout 
processus de paix tel que le notre dès lors qu’il s’agit de 
restaurer la confiance rompue, d’autant plus que la crise a 
concerné une Institution dont le rôle est central et primordial.  
 

Je m’en vais vous rassurer tout de suite sur l’irréversibilité de la 
sortie de crise en Côte d’Ivoire ne serait-ce que à en juger par 
la rapidité avec laquelle la classe politique s’est élevée au-
dessus des considérations partisanes pour aboutir à un 
règlement consensuel en prenant des mesures correctrices de 
nature à restaurer la confiance. Je voudrais à cet égard saluer 
avec force la correction exemplaire du comportement de nos 
compatriotes résidant en Belgique et au Luxembourg qui, au-
delà de leurs opinions politiques divergentes, ont su privilégier 
l’intérêt de leur pays, en s’abstenant de poser des actes qui 
auraient pu contribuer à ternir davantage l’image de la Côte 
d’Ivoire. 
 
C’est le lieu de se féliciter également de l’appui constant et de 
l’implication décisive du Facilitateur, le Président du FASO S.E. 
Monsieur Blaise COMPAORE ainsi que de l’ensemble de la 



Communauté internationale dont nos partenaires ici en Belgique 
et au Luxembourg. 
 

Mes Chers compatriotes, 
 
Comme je ne cesse de le répéter, chaque fois que j’en ai 
l’occasion, nous devons toujours garder à l’esprit que les 
grandes nations se sont forgées dans les moments de crises 
souvent plus meurtrières les unes que les autres. C’est 
pourquoi, les pages sombres de l’histoire de la Côte d’Ivoire 
que nous sommes entrain de tourner ensemble, ne doivent pas 
nous amener à désespérer mais bien au contraire à redoubler 
d’efforts chacun au niveau où il se situe, afin de contribuer à 
redonner à notre pays son lustre d’antan. 
 
Mesdames et Messieurs, Chers compatriotes, 
 
Sous ce rapport, mes collaborateurs et moi-même  nous 
employons, autant que faire se peut, à promouvoir les intérêts 
de la Côte d’Ivoire dans notre circonscription diplomatique. En 
raison de la crise que traverse notre pays, nous avons déployé 
des trésors d’imagination afin de convaincre nos partenaires de 
maintenir, au moins, le niveau de la coopération avec la Côte 
d’Ivoire à défaut de l’accroître considérablement. 
 
Nous nous sommes attelés à expliquer la situation de notre 
pays en insistant sur les progrès accomplis dans la conduite du 
processus de paix. A cet égard, nous pouvons nous féliciter  de 
la grande compréhension dont nos partenaires ont fait preuve à 
l’égard des attentes et aspirations  de notre pays.  Permettez-
moi donc de saisir cette occasion pour exprimer notre profonde 
gratitude au Gouvernements belge et luxembourgeois, au 
Groupe des Etats ACP et à l’Union Européenne. 
 
Tous ces efforts seraient vains s’ils n’étaient pas prolongés par 
votre comportement dans l’ensemble irréprochable qui 



contribue à rehausser l’image de notre pays en Belgique et au 
Luxembourg.  
 

Dans notre relation avec la Belgique et le Luxembourg, vous 
êtes évidemment les acteurs essentiels, dans la durée, et au 
contact quotidien des attentes, des aspirations de vos hôtes. 
C’est pourquoi j’attache une grande importance à notre 
rencontre de ce jour. 
 

En effet, par vos initiatives innovantes, par votre esprit 
d’ouverture et votre proximité du terrain, vous pouvez 
contribuer de manière déterminante au développement de 
nouveaux partenariats au-delà de la coopération 
gouvernementale. 
 

L’Ambassade, dans la limite de ses maigres moyens, est 
disposée à vous accompagner dans de telles initiatives. 
 

Je voudrais saisir cette occasion pour vous demander de bien 
vouloir réfléchir d’ores et déjà aux propositions  que la diaspora 
ivoirienne de Bruxelles et du Luxembourg pourrait faire en vue 
d’organiser  des manifestations spéciales dans le cadre de la 
commémoration  du cinquantenaire de notre pays. 
 

Mes chers compatriotes, 
 
Notre rencontre est aussi pour moi l’occasion d’être attentive à 
vos préoccupations  relayées régulièrement par certains d’entre 
vous qui me font le plaisir de me rendre visite à l’Ambassade. 
 
Je veux avant toute chose assurer ceux d’entre vous, établis ici, 
qui rencontrent des difficultés ou qui connaissent une situation 
précaire, de la solidarité de notre pays. 
 
Je vous engage à cultiver, en tout temps, l’amour entre vous et 
à adopter un comportement irréprochable, respectueux des lois  
de votre pays d’accueil, de votre nouvelle patrie pour certains. 
 



Excellences Messieurs les Consuls, 
Mesdames et Messieurs, Chers compatriotes, 
 
C’est sur ces notes que je voudrais conclure, non sans vous 
avoir adressé, au nom des membres du personnel de 
l’Ambassade et en mon nom propre, mes vœux ardents de 
bonheur dans vos familles, de réussite dans vos entreprises et 
de grandeur pour notre patrie la Côte d’Ivoire. 
 
En effet, soyons partout où nous nous trouvons, et pour 
paraphraser notre hymne nationale, de fiers artisans de la 
grandeur de la Côte d’Ivoire. 
 
Que 2010 soit fructueuse et gratifiante pour notre Mission 
diplomatique à la mesure des sacrifices consentis par chacun de 
nous. 
 

Je vous remercie. 
 


